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Chers Amis, 
 

Pour la plupart d’entre nous, ce qu’on appelle « la rentrée » est déjà de « l’histoire 
ancienne »…Et nous voilà tous replongés dans l’épaisseur du quotidien, où chacun se bat et 
démêle l’écheveau de son destin ! Et là, nous avons besoin de carburant, sinon rien ne roule… 
Or la Providence a placé en plein coeur de ce mois d’octobre, le 15 exactement, une station de «  
Super-Excelsium sans plomb » qui résume « l’essence » du message chrétien en la fête de sainte 
Thérèse d’Avila : « A tout je dis : oui ! ». Vous trouverez dans sa prière extraordinaire ci-
dessous vraiment la quintessence de l’Evangile et le secret de toute joie. C’est à la fois si simple 
et si inouï, comme il se doit pour toute grande chose… 
  

En effet, l’attitude fondamentale du disciple est celle du Maître, elle tient en un mot : oui. 
Mais « Oui » à ce qui est, c’est-à-dire la vigilance. Tout ce qui est en moi et en dehors de moi, 
ici et maintenant, c’est Dieu qui frappe à ma porte. Si je dis : « Oui », autrement dit si je suis en 
accord, en communion avec ce qui m’arrive, alors c’est toujours Dieu qui entre et se manifeste 
en moi (Ap 3, 20). Nous sommes constamment dispersés, ailleurs, emportés, contrariés ou 
agressifs, parce que, plus ou moins consciemment, nous refusons la réalité, nous ne voyons que 
la réalité extérieure, la surface des événements, parce qu’elle nous déplaît et nous fait souffrir. 
Mais si nous sommes en accord  uniquement avec ce qui est agréable, alors nous faisons un tri 
dans la vie et nous ne la rencontrons jamais dans sa profondeur. Il est impossible de communier 
à l’éternité sans communier au temps qui la contient. 
 On ne peut descendre dans la profondeur mystérieuse de l’océan sans traverser les 
vagues qui l’agitent à la surface. Le chemin spirituel est un état de communion, instant après 
instant, une adhésion inconditionnelle à ce qui est, au-dedans et en dehors. C’est l’exigence la 
plus extraordinaire du Christ : l’amour des ennemis. Donc communier, devenir un avec la 
totalité  de la vie, y compris avec ce qui nous est difficile, contraire et hostile. Le Christ a montré 
que l’on peut aimer même ce qui est le plus abject : la souffrance et la mort. Cela ne veut en 
aucun cas signifier que l’on approuve la souffrance et la mort, mais l’on se laisse aimer par Dieu 
à travers elles. 
  

Celui qui exerce la vigilance jusque-là découvre peu à peu un tout autre plan de 
conscience, tout change radicalement, il se sent guidé de l’intérieur, pas à pas, et la vie se 
manifeste à lui en plénitude, dans une paix et une joie indescriptibles. Son expérience sera celle 
de saint Paul et de tous les saints : Ce n’est plus moi qui vis, mais c’est le Christ qui vit en moi 
(Ga 2,20). 
 
 Cette traversée inconditionnelle de toutes les conditions que présente la vie au jour le 
jour, minute après minute, conduit à l’état non conditionné où nous sommes déjà des ressuscités. 

 

   Lettre N°30 



 
 Cela dépend évidemment de ma décision. Seule ma conviction de foi que Dieu est vivant 
à l’intérieur de tout et qu’Il vient à ma rencontre, même dans la pire des situations, me permet de 
l’embrasser avec amour et de communier à ce qui m’arrive. On ne s’imagine pas le Christ 
prendre « sa » croix à contrecoeur ou à reculons, en regimbant contre elle… Non ! Il s’étend 
librement dessus, Il accorde tout son être à elle. Il n’y a pas d’autre manière de prendre 
« notre » croix à chaque instant. Appréhendée de l’extérieur, la croix du Christ était une horreur 
aux yeux de tous, mais pour Lui elle était l’accomplissement de la volonté de son Père. Et cet 
accord total fait jaillir la Résurrection. Là est aussi notre « Chemin », qui est le Christ Lui-même 
(Jn 14,6). Tous les saints l’ont emprunté exclusivement. L’un d’eux, cité par saint Césaire, dit 
qu’il fondait tellement sa volonté dans celle de Dieu qu’il ne faisait rien sans son mouvement, ni 
dans les grandes ni dans les petites choses : J’accepte tout indifféremment de la main de Dieu, 
sans rien examiner, dit-il . Celui qui pratique cette soumission acquiert, à chaque instant, des 
trésors inestimables et en peu de jours, il amasse plus de richesses que d’autres en plusieurs 
années et par beaucoup de travail (…) Non seulement cette conformité de notre volonté avec 
celle de Dieu nous sanctifie, mais encore elle nous rend heureux(…) et elle fait de la terre un 
paradis anticipé, elle est l’acte le plus parfait de la charité. (J-B Saint-Jure) 
 
 C’est une manière révolutionnaire de penser et de vivre que le Christ a introduite au sein 
de l’humanité comme Chemin vers le bonheur. Alors seulement, sur les bases de cette union à 
Dieu dans l’instant présent, l’homme peut agir. Il ne sera plus dans la réaction selon les caprices 
de son « moi », mais dans l’agir divin, selon la volonté de Dieu. Tous ceux qui ont cette 
pratique, ont ensemencé l’Histoire en profondeur et ne cessent de l’illuminer de l’intérieur, 
même des siècles après leur mort. Un acte de vigilance totale met en mouvement toute la 
création ! Le « Fiat » de Marie engendre le commencement absolu au sein des temps… 
 

Laissons Marie prononcer son propre « oui » en nous. Elle l’exerce en rendant grâces 
sans cesse : Mon âme magnifie le Seigneur et mon esprit est ravi de joie en Dieu mon Sauveur ! 
C’est un fabuleux lâcher-prise au coeur de la vie. Je commence à l’instant même : je détends 
mes épaules complètement, je respire par le ventre et me centre dans le bassin, je suis conscient 
de mon corps que j’habite et je m’abandonne tout entier à Dieu. Je suis libre de tout souci, Dieu 
est Dieu, Il prend mes affaires en Ses mains… Je saute aujourd’hui hors de ma vieille vie ! 

Avec toute notre affection, à bientôt ! 
 

Père Alphonse et Rachel 
 

Prière : 
 

Donnez-moi la mort, donnez-moi la vie : 
Donnez-moi santé ou maladie, 

Honneur ou déshonneur donnez-moi. 
Donnez-moi la guerre, ou une paix accrue, 

La faiblesse ou la force accomplie, 
Puisque à tout je dis oui. 

Donnez-moi richesse ou pauvreté,  
Donnez-moi consolation ou désolation, 

Donnez-moi allégresse ou tristesse, 
Donnez-moi l’enfer, ou donnez-moi le ciel… 

Puisque je me suis rendue à merci… 
Qu’ordonnez-Vous qu’il soit fait de moi ? 

 
Sainte Thérèse d’Avila (XVI°siècle) 

 
(Extrait d’une prière bien plus longue que vous pouvez recevoir à Béthanie en y envoyant une 
enveloppe timbrée à votre adresse) 



Texte à méditer : 
 

« Le grand et solide fondement de la vie spirituelle est de se donner à Dieu pour être le sujet de 
son bon plaisir pour tout, à l’intérieur et à l’extérieur, et de s’oublier si bien ensuite qu’on se 
regarde comme une choses livrée et vendue, à laquelle on n’a plus aucun droit, de sorte que tout 
est pour le bon plaisir de Dieu, de façon qu’il fasse toute notre joie et que son bonheur et sa 
gloire, son être fassent notre unique bien. Ce fondement posé, l’âme n’a qu’à passer toute sa vie 
à se réjouir de ce que Dieu est Dieu, laissant son propre être tellement à son bon plaisir que le 
contentement soit égal de faire ceci ou cela ou le contraire, selon que son bon plaisir en 
disposera, ne faisant aucune réflexion sur l’usage que ce bon plaisir en fait. » 

(Jean-Pierre de Caussade, 1861) 
 

Sessions en cours à Béthanie : 
 

 
• « L’art d’être dans l’instant » : les 21 et 22 octobre, avec le Père Francis  Dekeyser. La 
découverte du corps comme chemin de vie ici et maintenant. 
• « A la découverte de l’Amour » les 4 et 5 novembre. L’Amour comme chemin spirituel 

et ascension mystique. Le sens profond de l’amour, les obstacles et les  moyens.  
• « La souffrance et la mort » : les 18 et  19 novembre, avec Annick de Souzenelle. 

Comment traverser l’essence de la vie dans ses plus grandes interrogations. 
• « Retraite de l’Avent » : les 24 et 26 novembre. Avec les grands piliers du retournement 

intérieur et de la transformation : silence- solitude – jeûne – méditation de la Parole de 
Dieu – offices divins. 

• « L’étonnante pratique de la louange » : les 2 et 3 décembre. La louange et l’action de 
grâce introduisent au non- attachement et à l’ivresse de l’Esprit. Liberté de l’être, source 
de toute joie. 

 
Information :  

 
• Notre livre d’entretiens spirituels avec le Patriarche d’Alexandrie, Sa Sainteté Shenouda 

III, vient de paraître aux Editions Desclée-de-Brouwer. Son titre : « La voix d’un Père du 
désert ». Il est disponible dans toutes les librairies, mais vous pouvez le commander aussi 
à Béthanie, au prix de 21 € + 2.90 € de port . C’est un livre très fort sur les grands 
thèmes de la spiritualité : qu’est-ce que l’homme, la prière, le jeûne, l’éveil de l’âme, la 
foi et l’espérance, les Béatitudes, le Notre Père… 

 
• Autre bonne nouvelle : après avoir traversé des turbulences ecclésiales très douloureuses, 

nous nous sommes séparés de l’Eglise Copte, afin de préserver notre mission : la 
restauration de l’Orthodoxie Occidentale. Portés par la grâce des événements et guidés 
par notre Père spirituel, nous forgeons une Communion avec nos Frères orthodoxes qui, 
en France, vivent dans la même perspective. Une lettre-circulaire est jointe à cette lettre 
qui vous donnera plus de détails. 

 
 Pour recevoir la lettre de Béthanie gratuitement chaque mois par internet, inscrivez-vous en 
vous connectant à l’adresse http://www.centre-bethanie.org/liste_diffusion.htm et enregistrez 
votre adresse e-mail. Si vous ne disposez pas d’internet nous vous enverrons la lettre par 
courrier mais pour ce faire, merci de nous adresser des enveloppes timbrées libellées à votre 
adresse. 
 
BETHANIE, Prieuré Notre-Dame et St-Thiébault, 57680 GORZE 
 
 
 
 



 
BETHANIE 
Prieuré Saint Thiebault 57680 GORZE 

A vous tous qui connaissez Béthanie, 
À la suite d'un très grave différent intervenu dans l'Église Orthodoxe Copte Française entre 

un groupe de prêtres soutenus par leurs fidèles et le Métropolite Abba Marcos, il nous a fallu, afin 
de préserver notre identité ecclésiale et la vie spirituelle des fidèles, quitter cette Eglise. Notre 
démission a pris effet le 28 Juin 2006. 

Une telle décision n'a pas été prise à la légère, ni dans un esprit de rébellion, ou mépris à 
l'encontre du Patriarcat copte orthodoxe d'Alexandrie, mais parce que le Métropolite Abba Marcos 
n'a pas respecté les engagements qu'il avait pris et signés à notre égard. En effet le Métropolite 
Abba Marcos s'était engagé par un protocole, écrit et signé par lui, à autoriser des paroisses de son 
éparchie à célébrer la liturgie occidentale dite de «  l'Ancien Rite des Gaules » ainsi que les offices 
des Heures de la tradition occidentale. Au mois de mai 2005, le Métropolite Abba Marcos a 
signifié à son clergé qu'il restreignait l'usage du rite des Gaules et qu'il interdisait les offices de la 
tradition occidentale, violant en cela l'article 1 des statuts de l'Eglise Copte Orthodoxe Française. 
Au mois d'octobre suivant il a réitéré ses interdits en y ajoutant des menaces de sanction et il n'a 
pas été possible aux prêtres et aux fidèles de faire entendre leurs légitimes objections. Pour 
sauvegarder notre démarche de restauration de la Tradition occidentale, nous nous sommes alors 
résolus à nous séparer de l'Eglise Orthodoxe Copte Française. 

A présent le Métropolite Abba Marcos se répand en diffamations à notre égard auprès de 
toutes les instances religieuses de France et de Belgique. Il prétend nous avoir - excommuniés - 
et que cette condamnation émane de Sa Sainteté le Patriarche Abba Shenouda lui-même. Or, nous 
savons qu'il n'en est rien, n'ayant reçu du Patriarcat aucune sentence à ce sujet. 

Mais notre chemin est dans la volonté divine : « Viens, suis-Moi ». Nous n'oublions pas que 
nous sommes un peuple de nomades dans la lignée du peuple hébreu et nous nous voulons conduits 
par l'Esprit Saint. Ainsi nous considérons notre étape dans l'Eglise copte comme un passage vers 
la «  Terre promise ». Aujourd'hui cette « Terre » c'est la notre où nous voulons enraciner 
pleinement notre réalité ecclésiale. 

Pour ce faire, nous avons pris dans la prière et l'écoute, la décision de fonder une Eglise 
Orthodoxe Occidentale, répondant ainsi a l'attente de beaucoup de nos contemporains. Cette 
fondation n'est pas un mouvement «  sectaire » et solitaire mais s'effectue en communion avec 
l'Eglise Orthodoxe Française, présidée par l'Archevêque Vigile et l'Evêque Martin, et avec l'Eglise 
Orthodoxe Celte, présidée par le Métropolite Maël et l'Evêque Marc» qui sacreront un évêque 
responsable de notre Eglise locale en la personne du Père Grégoire. 

Notre Père spirituel, Mgr Kallistos Ware, nous accompagne, prie pour nous et bénit notre 
démarche. 

Nous tenions à vous exprimer notre itinéraire pour être avec vous dans la 
transparence. Merci pour votre écoule et votre prière ! 

Avec toute notre sincérité, en Christ 

 
 


